Il existe plusieurs jeux visant à faire fantasmer le joueur, uniquement pour homme me direz-vous? Et bien non! Une minorité accessible aux femmes ou tout à fait mixte commence à peine à devenir connue en France. Le jeu de drague reste un genre peu apprécié, malgré les bonnes heures de rigolades faces aux situations plus ou moins absurdes auxquels le joueur est confronté. Bon, la femme héroïne n’est pas souvent heureuse en intelligence et en doublage, souvent elle subit plus qu’elle n’agit aussi. Pour autant, on prend plaisir à faire subir cette douce torture au personnage incarné face au danger que l’on encoure. Il en existe pour tous les âges, tous les goûts ou presque: rare sont les jeux gays. Du Otome game loufoques, du Dating Game où le but, en dehors de se trouver un petit ami, est de réussir tous ses rendez-vous, du hentai game qui pousse l’héroïne à être pervertie en étant séduite par un démon apparemment gentil et fort séduisant, en réalité méchant par sadisme... Les situations demandent au joueur de choisir ses actions, ce qui le rend actif et lui permet en plus d’avoir des fins différentes par personnages, bonnes et mauvaises. Notez tout de même que ces jeux sont en anglais au mieux, et parfois non traduit, en japonais vo, (avec audio! OWI!) et souvent issus de productions amateurs mais bien foutus.

-Riseldiev
Les Nanas fantasmées

3D custom girl

Jeu sur PC de création et tripotage de personnage féminins qui gémissent. On peut aussi faire sexer un personnage masculin fantomatique avec et choisir d’éjaculer à l’intérieur ou à l’extérieur de votre nana custom avec les touches d’action. On y trouve aussi une possibilité de branlette par les pieds, même si votre personnage a des bottes gothiques. Si si. Vous pouvez recréer des tas de personnages, choisir la taille des boobs, faire prendre la pose, changer de lieu (salle de cours, piscine, hôpital, grand canyon, métro, dtc...). La réciproque des mecs fantasmés par les nanas girly se retrouve dans Girl’s side first love, plus soft.

Bon mec, mauvais mec et rencards

Girl’s side first love
Date game sur DS, un bon jeu girly plein de romances souvent niaises en passant de l’imberbe gentleman jusqu’au bad boy. L’embarras du choix! Vous incarnez donc le personnage féminin qui devra relever le défi lancé par son petit frère, à savoir: sortir avec un mec avant la fin du lycée/université et/ou retrouver le prince charmant de vos rêves à coup de poke et de bisous. Le game play évolue au fil des années, vous offrant un ou plusieurs perso spéciaux en fonction de vos compétences, n’oubliez de vous reposer, au risque de voir vos states diminuer de partout, et évitez de vous faire des ennemis, au risque de ne pas avoir droit au happy end. La chasse au mec s’agrémente de rivalité féminine et de job pour payer vos fringues, car tous les mecs du jeu sont sensibles à la récurrence des vêtements et des lieux des rendez-vous. Chaque mec étant spécial, à vous de retenir leur goût pour finir avec la vrai bonne fin, il peut y en avoir plusieurs en fonction des perso visés.. Étonnamment accrocheur, même pour les moins fan du genre, ce jeu est accessible aux novices. Aucune scène de cul n’est visible, mais les réactions de l’homme sont suggérées. Impossible par contre de finir en couple gay féminin, la relation reste au stade «best friend». Il existe plusieurs suites. Le bad boy apparaissant tardivement dans le jeu, si vous voulez l’avoir il vous faudra mettre en danger votre relation déjà établie, comme dans Catherine.

Les peurs et dangers que peuvent engendrer une relation

Catherine

De l’horreur et de l’action où notre héros devra choisir de finir ses jours entre Katherine la sage, accessoirement sa copine, ou Catherine l’aguicheuse, rencontrée dans un bar, tout en essayant de ne pas mourir dans ses rêves dévoré par un monstre mystérieux à l’origine de tas de morts suspectes dans la ville. Les victimes se voient transformées en moutons et fuir les pièges de torture avant de répondre à une question personnelle sur la vision d’une relation de couple. Le choix vous faisant sombrer vers le côté ange ou démon en augmentant vos risques de tromper votre copine et de vous faire découvrir. Le joueur est donc toujours sous pression, presque autant que le héros. Ce jeu offre de multiples fin (8 il me semble) Le tout servi par un chara-design magnifeuk parce que Shigenori Soejima (Persona, Trauma Center, Stella Deus) IL roxxe!

bad is good for you

Ijiwaru my master

En parlant de démons et d’anges, ce jeu cache bien son jeu (haha). Aux premiers abords mignon et attachants, il s’agit bien d’un Hentai game, jeu sur pc où l’héroïne prude et vierge se retrouve transporté dans un monde parallèle rempli de démons divers apparemment accueillants et bienveillants jusqu’à ce qu’il s’agisse de ses fesses. Le conte servant de base est une sorte d’adaptation de la Belle et la Bête, avec un prince maudit ne pouvant se libérer qu’en recevant l’amour réciproque d’une soubrette humaine vierge. Vous apparaissez comme une aubaine pour tout ce beau monde qui veut vous acheter, car vous serez forcément utile quelque part : soubrette, sujet d’étude, expérience sexuelle, esclave, petite amie... leur permettant de les délivrer de leur sort. L’histoire tourne donc autour d’une malédiction pour tout ce beau monde, et vous en êtes la clé. Totalement doublé et écrit en japonais, vous aurez la joie d’entendre les voix masculines des différents démons, mais aussi celle de l’héroïne terriblement horripilante en choisissant les différentes répliques menant à plus de 4 fins différentes par personnages, eux même au nombre de 7. Aucun Yaoi encore une fois, mais ne désespérez pas, fan avides de corps d’étalons, il en existe aussi.
Poker et poke

Togainu no Chi

Yaoi visual novel game, dans un japon détruit après la 3ème guerre mondiale, les hommes jouent à un jeu de combats mortels pour récupérer les plaques des autres participants pour rassembler une quinte flush royale. Le combat se fini lorsque l’un des deux participants meurt ou touche le sol de son dos. Le gagnant reçoit les plaques du perdant et est libre du destin de celui-ci. (y comprit le fait de devenir l’objet sexuel de l’autre). Le personnage incarné est un homme, Akira, faussement accusé de meurtre. Une femme  lui propose de lui rendre sa liberté s’il participe au jeu et bat le boss. Entre diverses scènes de fan service là aussi, vous aurez droit à vos illustrations explicites :)

Si vous aimez les combats, les duels, les jeux funs, les répliques cinglantes, mémorables mais que vous n’êtes pas fan de yaoi, vous pouvez aussi jouer à Yo Jin Bo.

Le fun avant tout

Yo Jin Bo

Otome game sur pc, vous incarnez une lycéenne, non doublée oralement (OWI!!), réquisitionnée par le fantôme d’une princesse, elle-même emprisonnée dans un bijou qui vous transportera dans son passé, à son époque, afin d’empêcher sa mort de survenir. Votre rôle d’aide commence après la mise en place de tous les personnages, des samurais au caractère loufoque, se lançant diverses vannes et références anachroniques percutantes, ponctuées par des actions et un doublage de très bonne facture. Les illustrations sont plutôt agréables à regarder et s’animent bien en enchainement. Le suggéré laisse place aux sentiments forts des personnages et à leurs émotions, sans tomber dans le mélodrame. Parfois un peu de douceur ça fait pas de mal :) votre choix fatal se rendra au moment de la fin de votre mission, quand la princesse n’est plus en danger dans le passé et que vous devrez retourner à votre époque, au risque de quitter à jamais votre samurai chéri (snif).

Tohou project:

Shoot them up sur pc mettant en scène des mignonnes petite filles plus ou moins démoniaques se tirant dessus en volant. La communauté regroupant des joueurs, une majorité d’homme, est aussi un jeu à fantasme. Sans cul, le fantasme ici se situe plus sur l’univers du jeu, sur la puissance et sur le kawai donné aux héroïnes par leur tenues vestimentaires qui, même si ça vient du Japon, n’est, ne l’oublions pas, d’inspiration victorienne et française dans ses anciennes années les plus chics.

Le petit chaperon rouge

Akazukin to Mayoi no Mori

Hentai game, mettant en scène une adaptation du petit chaperon rouge élevé par le loup. Celui-ci, apparemment protecteur, veut l’empêcher de sortir dehors pour la préserver du renard, du chasseur etc, et accessoirement coucher avec elle. Le petit chaperon rouge, amnésique, cherche à savoir qui est à l’origine de la mort de ses parents. N’en faisant qu’à sa tête elle sort quand même. Elle se retrouve pervertie par tous ceux qu’elle approche, qui finissent par lui révéler que le loup avec qui elle a toujours vécu n’est autre que son frère, et qu’il a tué leur parent pour profiter d’elle. (tintintintinnnnn)

Le graphisme est très soigné.

Conclusion:

Si les jeux de dragues sont souvent mal considérés, ils sont en réalité rarement sérieux et misent même avant tout sur le fun et les fantasmes : relation dangereuse à garder secrète, démons, monstres, samurai, yaoi, cosplays, adaptation de conte sans le côté Disney, etc. il y en a pour tous les goûts, homme et femme.
